
Dans les jardins de William
Christie : à Thiré en Vendée

Thiré  (Vendée).  Dans  les  jardins  de
William  Christie,  23<30  août  2014.  
Raffinement  musical   et  écrin  de

verdure : le bocage vendéen n’a jamais mieux
enchanter… A Thiré (Vendée), William Christie
réconcilie musique baroque et nature en une
Arcadie  recomposée  dont  les  délices  et  les
surprises font le plus fascinant des festivals
de l’été. La 3ème édition des Rencontres Musicales en Vendée a
lieu la dernière semaine d’août, du 23 au 30 août prochain
dans le cadre du parc enchanteur dessiné par le fondateur des
Arts Florissants, un jardin magicien où le chef d’orchestre et
le claveciniste s’expriment avec un raffinement inouï : les
jardins de Thiré sont avant tout l’expression du bon goût et
de la fantaisie souveraine mises au diapason cette année de
Charpentier, Rameau, et plusieurs autres créateurs baroques
européens  (Campra,  Monteverdi,  Bach  :  voir
les  «  Méditations  »).  EN  LIRE  +
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Réservations par internet sur les sites :
www.vendee.fr
www.festivalchezwilliamchristie.vendee.fr

Par téléphone : 02 51 44 79 85
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Des  prix  particulièrement
accessibles.  L’ensemble  des
activités  musicales  offertes
pendant  le  festival  affiche  des
prix plus que raisonnables, uniques
mêmes  comparés  à  d’autres
manifestations  aux  affiches
pourtant  moins  prestigieuses.   Ce  critère  permet  une
accessibilité totale pour tous et fait de Thiré, un festival
qui n’a rien d’élitiste (un autre argument pour le défendre
totalement).  Jugez  plutôt  :  Les  Promenades  musicales  (8/5
euros), Concerts sur le Miroir d’eau (18/10 euros), Miroir
d’eau + Méditations (20/12 euros)… Ne tardez pas à réserver
car dates et places sont limitées.  EN LIRE +

 

 

Ne pas manquer cette année :
– les opéras sur le Miroir d’eau, les 23, 24 (Ballets de
Rameau), 29 et 30 août (Actéon de Charpentier). A noter :
selon la météo, des billets supplémentaires seront mis en
vente le jour de la représentation… Prévoir une couverture car
les nuits peuvent être fraîches.

– l’expérience des concerts et promenades musicales dans les
bosquets du jardin (musiques baroques en formation statique ou
itinérante dans le parc)

–  les  concerts  de  22h45,  dans  l’église  de  Thiré  :
« Méditations à l’aube de la nuit », soit pas moins de 7
programmes qui font de l’église du village, le nouveau temple
du chant baroque : Campra (23 et 24 août), Seicento italien
(25 et 28), Bach (27) et Monteverdi (29 et 30) y seront joués
par les Arts Florissants.  EN LIRE +
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VIDEO
visionner notre reportage spécial Dans les jardins de William
Christie, festival de Thiré 2013 (2ème édition)

 

 

 

 La perspective axiale intégrant le bâtiment et le jardin
jusqu’aux 3 pins à l’infini… Photo © classiquenews 2014

Festival  Musiques  à  la
Chabotterie : 24 juillet> 6
août 2014 (annonce)

https://vimeo.com/94521688
https://vimeo.com/94521688
http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2014/08/thire-jardins-william-christie-2014-perspective-festival-baroque-en-vendee.jpg
https://www.classiquenews.com/festival-musiques-a-la-chabotterie-24-juillet-6-aout-2014-annonce-2/
https://www.classiquenews.com/festival-musiques-a-la-chabotterie-24-juillet-6-aout-2014-annonce-2/
https://www.classiquenews.com/festival-musiques-a-la-chabotterie-24-juillet-6-aout-2014-annonce-2/


Vendée.  Festival  Musiques  à  la
Chabotterie : 24 juillet<6 août 2014.
Expérience instrumentale à Saint Sulpice
le Verdon. La Chabotterie en Vendée est
un logis typique du bocage vendéen : à
la  fois  ferme-métairie  et  château,
remarquablement préservée dont la cour
d’honneur  et  les  jardins  accueillent
chaque été pendant le festival estival,
conférences  rencontres,  concerts,
promenades,  opéras.  Cette  année  fait
exception : pas de voix ni d’ouvrages
lyriques, mais le seul chant des instruments. Hugo Reyne, par
ailleurs chef fondateur de La Simphonie du Marais, propose une
programmation  exclusivement  instrumentale  :  l’expérience
instrumentale ou « Rameau & le goût français », du 24 juillet
au 6 août 2014 (18ème édition) offre une incursion dans les
paysages baroques français où les instruments font figures
principales. Pas moins de 15 concerts qui font la part belle
au chant des instruments (violon – l’instrument préféré de
Rameau qui se fait portraiturer tenant l’archet-, hautbois,
flûte,  viole,  luth,  clavecin,  harpe…),  solistes  ou
concertants,  surtout  en  formation  orchestrale.

Baroque instrumental dans le bocage
vendéen
L’offre musicale affiche toutes les formes possibles laissant
la part belle aux musiciens : musique de chambre, concertos,
symphonies.  Place  donc  à  Rameau,  mais  aussi  Leclair  et
Locatelli, eux aussi compositeurs décédés en 1764, il y a 250
ans. Bonus appréciable pour les festivaliers : avant chaque
concert,  une  rencontre  discussion  avec  les  artistes  est
proposée  pour  mieux  comprendre  et  connaître  le  programme
présenté (« confidences baroques » chaque jour de concert vers
17h ou 18h).
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à ne pas manquer
6 concerts événements à La Chabotterie à l’été 2014 :

Jeudi 24 juillet 21h : concert d’ouverture (concert promenade
jusqu’à  la  Cour  d’honneur,  œuvres  de  Lully,  Philidor,
Hotteterre,  Leclair.  La  Simphonie  du  Marais.  Hugo  Reyne,
direction).

Vendredi 25 juillet 21h : Rameau et Leclair par Stradivaria,
Daniel Cuiller, direction.

Samedi 26 juillet, 21h : Nocturnes baroques, Rameau chez La
Pouplinière. 57 rue de Richelieu à Paris, Rameau, directeur de
l’Orchestre  du  Fermier  Général,  professeur  de  son  épouse,
propose  les  concerts  symphoniques  le  plus  prisés  de  la
capitale.

Lundi 28 juillet, 21h : Suite des Fêtes de Polymnie de Rameau,
Les  Eléments  de  Rebel  par  l’Orchestre  de  Vendée  sous  la
direction d’Hugo Reyne.

Mardi  5  août  2014,  21h  :  Swinging  Rameau.  Rameau,  génie
mélodique  revisité  par  le  swing  jazzy  de  Denis  Colin…  Le
Concert de l’Hostel Dieu. Franck-Emmanuel Comte, direction.

Vive Rameau, à bas Gluck : l’année musicale 1764
Concert de clôture, mercredi 6 août 2014, 21h
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Autour de la figure de Rameau décidément très
fêté à La Chabotterie, Hugo Reyne convoque aussi
Gluck (dont 2014 marque aussi le centenaire de la
naissance  :  La  Rencontre  imprévue),  Haydn  et
Mozart  (Symphonies  22è  et  1ère),  Philidor
(ouverture  du  Sorcier).  Même  Debussy,  fervent
défenseur de Rameau et admirateur de son immense
génie  baroque,  est  convié  (Hommage  à  Rameau,
complété par plusieurs extraits de Monsieur Croche…). Sérénade
à 18h. Confidences baroques à 18h15. Concert à 21h. C’est pour
nous le concert clé du festival à la Chabotterie 2014 : Hugo
Reyne comme chef y déploie sa maîtrise de l’orchestre baroque
français, d’autant qu’il vient de faire paraître sous son
label, une nouvelle version des Indes Galantes de Rameau (live
réalisé en 2013 à Vienne), orchestralement savoureuse.

Restauration et hébergement

Sur le site de la Chabotterie, le restaurant Thierry Drapeau
vous propose certains soirs de concert (24, 30 et 31 juillet,
5  et  6  août)  un  menu  spécial  festival  à  19h  (40  €).
Réservation au 02 51 09 59 31. D’autres restaurants sont à
votre  disposition  à  proximité  du  site.  Hôtels,  chambres
d’hôtes et gîtes à proximité : renseignements à l’Office du
Tourisme du canton de Rocheservière au 02 51 94 94 05

Renseignements et réservations

Logis de la Chabotterie – Festival Musiques à la Chabotterie
02 51 43 31 01
85260 Saint Sulpice le Verdon
Réservations à partir du 16 juin 2014
Du lundi au vendredi de 9h30 à 13h et de 14h à 17h (répondeur
en cas d’absence)

Une pré-réservation par téléphone est conseillée.
Possibilité de réserver en ligne sur www.vendee.fr
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Concerts Rameau : Procopio /
Kossenko. Les 6 et 25 août
2014.
 Rameau : Procopio / Kossenko. Les 6 et 25
août 2014.  Deux ramistes de la nouvelle
génération,  Bruno  Procopio  et  Alexis
Kossenko  célèbrent  le  génie  de  Jean-
Philippe Rameau pour l’année des 250 ans
de sa disparition en 1764. Le premier, claveciniste et chef
d’orchestre, a enregistré et publié chez Paraty deux disques
particulièrement  remarqués  :  un  cycle  d’extraits  des
ouvertures  et  ballets  des  opéras  avec  l’orchestre  Simon
Bolivar sur instruments modernes (album intitulé  » Rameau in
Caracas  «  ),  puis  une  nouvelle  lecture  des  Pièces  pour
clavecin en concerts.  Le second, flûtiste, a édité chez 
Erato  un  récital  instrumental  et  lyrique  dédié  au  Rameau
amoureux avec la soprano Sabine Devielhe et son ensemble Les
Ambassadeurs. Les deux musiciens ont tous les deux étudié au
Conservatoire Supérieur de Paris (CNSMDP).

Bruno Procopio / Alexis Kossenko

Rameau new generation
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CPE Bach 2014. Parallèlement les deux interprètes s’engagent
également  pour  rétablir  le  génie  d’un  autre  compositeur
baroque,  Carl  Philipp  Emanuel  Bach  dont  2014  marque  le
tricentenaire.  Par  son  œuvre,  son  style  et  son  activité
musicale en particulier à Hambourg, Carl Philipp montre qu’il
ne doit pas sa célébrité uniquement pour être le fils de Bach
dont il a œuvré à rééditer les œuvres et édité le catalogue :
c’est  un  auteur  majeur  de  l’époque  classique,  illustre
représentant de l’esthétique Empfindsamkeit.
En 2014, Alexis Kossenko s’apprête à publier d’ici l’hiver
2014,  un  nouveau  disque  dédié  aux  Trios  et  aux  Concertos
(Alpha 821). De son côté, Bruno Procopio vient d’enregistrer
au  clavecin,  les  fameuses  Sonates  Württembeg,  considérées
comme  l’un  des  plus  importants  recueils  de  Sonates  pour
clavier de la première moitié du XVIIIème siècle. L’album
devrait sortir également dans le dernier trimestre de cette
année (également pour le label Paraty, distribué par Harmonia
Mundi). Le claveciniste connaît d’autant mieux le style et
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l’écriture  de  CPE  Bach  qu’il  a  enregistré  avec  le  même
Orchestre Simon Bolivar (et pour cette session, première pour
la phalange vénézuélienne) sur instrument d’époque, plusieurs
Sinfonie du compositeur baroque.

 

 

 

agenda
 

En août 2014, avant la sortie de leur albums CPE Bach, les
deux ramistes reconnus abordent l’intégrale des Pièces pour
clavecin en concert de Jean-Philippe Rameau, les 6 août  au
festival   Musique  et  nature  en  Bauges,  puis  25  août  au
festival Berlioz de la Côte Saint-André.

Rameau : Pièces pour clavecin en concert
Bruno Procopio, clavecin
Alexis Kossenko, flûte
Patrick Bismuth, violon
Romina Lischka, viole de gambe

VOIR Bruno Procopio jouer les Pièces pour clavecin en concerts

Mercredi 6 août 2014, 21h (Eglise de Pugny-Chatenod)
Lundi  25  août  2014,  17h  (Couvent  des  Carmes,  Beauvoir  en
Royans)

 

Premier concert : La Coulicam – La Livri – Le Vézinet
Deuxième Concert : La Laborde – La Boucon – L’Agaçante –
Premier Menuet et Deuxième Menuet
Troisième  Concert  :  La  Poplinière  –  La  Timide  –  Premier
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tambourin et Deuxième tambourin en rondeau
Quatrième Concert : La Pantomime – L’indiscrète – La Rameau
Cinquième concert : Fugue La Forqueray – La Cupis – La Marais

 

 

 

L’art de la conversation en
musique

 

Les  Pièces  pour  clavecin
en  concerts  de  Jean-
Philippe Rameau. Au début
de  sa  carrière  et  bien
avant  les  premiers
accomplissements lyriques,
Rameau  a  publié  trois
livres  de  pièces  de
clavecin  entre  1706  et
1728, puis sont venues les
Pièces  de  clavecin  en
concerts…  C’est  son  seul
cycle  de  musique  de
chambre  et  le  plus
inventif  de  son  temps.  
Rameau  explique  dans  la
préface (intitulée « Avis
aux  concertants  »),
qu’ayant  constaté  le
succès  immédiat  de  la
forme mêlant clavecin et violon, il a souhaité écrire pour
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cette  combinaison  particulièrement  concertante,  riche  en
possibilités de dialogues, telle une véritable conversation en
musique : « Le quatuor y règne le plus souvent, écrit-il. Il
faut non seulement que les trois instruments se confondent
entre eux, mais encore que les concertants s’entendent les uns
les autres, et que surtout le violon et la viole se prêtent au
clavecin, en distinguant ce qui n’est qu’accompagnement, de ce
qui fait partie du sujet. C’est en saisissant bien l’esprit de
chaque  pièce,  que  le  tout  s’observe  à  propos.  »  Chaque
instrumentiste  doit  donc  maîtriser  qualité  d’écoute  et
virtuosité caractérisée.
Jamais  relégué  au  second  plan  tel  un  instrument
d’accompagnement, le clavecin a souvent un rôle concertant,
mais il peut être à l’unisson avec les dessus ou leur servir
d’accompagnateur coloré. « Cinq de ces pièces ont d’ailleurs
été adaptées par lui-même pour clavecin seul. Lors de notre
enregistrement,  nous  nous  sommes  donc  interrogé  sur  la
position du clavecin à côté des deux dessus. Comment respecter
son rôle concertant ? Nous avons donc choisi de le mettre au
centre de l’enregistrement, car la difficulté a été pour nous
de situer les instruments les uns par rapport aux autres »
ajoute Bruno Procopio.

Le cas des Pièces pour clavecin en concerts de Rameau reflète
idéalement le goût des Lumières en France au XVIIIème : c’est
l’emblème d’un art de vivre copié comme modèle dans toute
l’Europe. A Rameau revient le prodige d’offrir au temps de
Voltaire  et  des  Rois  éclairés  (Louis  XV  et  La  Pompadour,
Frédéric II de Prusse, L’impératrice Catherine…) l’expression
musicale d’un raffinement inédit où les instruments évoque le
jeu et les enjeux de la conversation telle qu’elle a été
élaborée  au  moment  où  toute  l’Europe  cultivée  parlait
français.
« Les Pièces de clavecin en concerts constituent une sorte de
maillon entre les sonates en trio italiennes ou les trios
polyphoniques  de  Bach,  comme  la  sonate  en  trio  qui  clôt
L’Offrande musicale,  et les sonates pour clavier – clavecin



ou piano-forte – avec accompagnement de violon obligé ou ad
libitum qui se développèrent considérablement à la fin du
XVIIIe  siècle,  en  France  notamment.  Dans  ce  genre  de
compositions  où  le  clavier  se  taillait  la  part  du  lion,
l’instrument à cordes se bornait à doubler la mélodie ou à
ponctuer les basses. Animé par son expérience de musicien de
théâtre, Rameau s’émancipe du cadre forgé par les Italiens et
par ses prédécesseurs français et raffine sur les détails. Il
compose de véritables trios, car chaque « Concert » est un
trio presque symphonique où le clavecin, affranchi de toute
fonction polyphonique, devient un instrument soliste à part
entière à côté de ses deux partenaires qui lui apportent un
lumineux complément de richesse sonore « , complète Bruno
Procopio  à  propos  des  Pièces  pour  clavecin  en  concerts.
Contribution réalisée pour la sortie de son disque Rameau
(d’après les propos recueillis par Adélaïde de Place).

 

 

discographie  :  3  cd
incontournables
Lire notre critique du cd Rameau : Pièces pour clavecin en
concerts par Bruno Procopio

Lire notre critique du cd Rameau : ouvertures et ballets des
opéras de Rameau par Bruno Procopio avec l’orchestre Simon
Bolivar du Venezuela

Lire notre critique du cd Rameau : le grand théâtre de l’amour
par Les Ambassadeurs, Sabine Devielhe et Alexis Kossenko
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Marco  Guidarini  dirige  Les
Vêpres Siciliennes de Verdi à
l’Opéra de Nice
Actualité  du  chef  Marco
Guidarini  (octobre  2014)…  Marco
Guidarini fait partie des chefs
charismatiques  que  sa  grande
culture,  sa  sensibilité  et  sa
finesse  rendent  incontournable
pour  certains  répertoires  en
particulier l’opéra italien (mais
pas que), la forme concertante,
tout  ce  qui  exige  subtilité,
tension,  dramatisme.  Toronto,
Glasgow, hier Nice (ex directeur
du Philharmonique en ses heures glorieuses…), le chef touche
autant par ses qualités humaines que sa faculté à porter et
conduire  à  un  orchestre  jusque  dans  ses  ultimes
retranchements. Le mois d’octobre 2014 est pour le maestro
italien, un mois d’intense activité : il ouvre la nouvelle
saison  2014-2015  de  l’Opéra  de  Nice  avec  les  très
attendues Vêpres Siciliennes de Giuseppe Verdi (en version de
concert): un opéra peu joué, mais ambitieux, nécessitant tout
ce  que  le  chef  aime  et  qu’il  maîtrise  à  merveille,  un
orchestre  voluptueux  et  épique,  un  chœur  acteur  et  très
présent  et  bien  sûr  une  brochette  de  solistes,  vrais
tempéraments  expressifs…  Première  le  3  octobre  2014.   
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Marco  Guidarini  :  chef
charismatique de Nice à La Garenne
 

Puis à la fin du mois, les 30 et 31 octobre, Marco Guidarini
présente la déjà 4ème édition du Concours international de Bel
Canto  Vincenzo  Bellini  qu’il  a  créé  avec  Youra  Nymoff-
Simonetti. Un duo particulièrement convaincant et dynamique
qui offre enfin en France et pour le monde, une compétition
digne de son enjeu : repérer et distinguer les grandes voix
bel cantistes de demain. Dès sa première édition, le Concours
Vincenzo Bellini couronnait (avant le concours Operalia de
Placido Domingo), la juvénile et ardente soprano sud-africaine
Pretty Yende (la jeune cantatrice chante à présent à La Scala
de Milan et au Met de New York) ; puis se fut l’an dernier, en
2013, la soprano Anna Kassian, éblouissante révélation grâce à
son jeu engagé et vibrant d’Imogène du Pirate. Chanter Bellini
signifie savoir jouer, colorer, nuancer, exprimer avec son
cœur plutôt qu’avec ses poumons. Est ce un hasard si Anna
Kassian lauréate du Premier Prix 2013 chante le rôle d’Hélène
à l’Opéra de Nice dans Les Vêpres Siciliennes justement en
octobre prochain : une prise de rôle attendu qui promet le
meilleur  et  qui  prouve  pour  tous  les  candidats  futurs  du
Concours  Bellini,  qu’à  l’issue  de  la  compétition,  la
distinction  étant  unanimement  célébrée  et  reconnue,  des
engagements en découlent concrètement. Pour Marco Guidarini
qui veille à la relève lyrique, nul doute que le parcours
d’Anna Kassian, comme les débuts flamboyants de Pretty Yende,
est  l’objet  d’une  grande  fierté.  La  prochaine  moisson  de
jeunes  tempéraments  concourant  pour  le  Prix  Bellini  2014
devrait selon les dernières rumeurs, susciter encore bien des
surprises, toutes aussi heureuses et spectaculaires. Rendez
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vous donc à Nice, les 3 et 5 octobre, puis à La Garenne
Colombes,  pour  la  demi  finale  et  la  Finale  du  Concours
Bellini, les 30 et 31 octobre 2014.

 

 

Agenda de Marco Guidarini
 

Verdi : Les Vêpres Siciliennes à l’Opéra de Nice
Les 3 et 5 octobre 2014, 20h et 15h

Grand opéra en cinq actes, écrit par Verdi sur
un  livret  en  français  d’Eugène  Scribe  et
Charles Duveyrier, Les Vêpres siciliennes sont
une  commande  de  l’Opéra  de  Paris,  pour
l’Exposition  Universelle  de  1855.  En  fait,
Scribe a repris le livret du Duc d’Albe, écrit
à l’origine pour un opéra de Donizetti, dont
il  a  transposé  l’action  des  Flandres  en

Sicile, au XIIIe siècle, lors de la révolte des patriotes
insulaires,  conduits  par  Giovanni  da  Procida,  contre  les
troupes françaises occupantes de Charles d’Anjou. Après de
nombreux avatars, dont la fugue de la diva Sophie Cruvelli, la
création  peut  finalement  avoir  lieu,  le  13  juin  1855,  en
présence  de  Napoléon  III  et  de  l’impératrice  Eugénie.
L’ouvrage est accueilli avec enthousiasme par un public où se
trouvent  de  nombreux  italiens.  Souvent  jouée  en  concert,
l’ouverture est une des plus imposantes du musicien et l’air
patriotique de Procida au deuxième acte, est un clin d’oeil au
Risorgimento, dont Verdi est le musicien depuis Nabucco.

Grand opéra en 5 actes
Livret d’Eugène Scribe et Charles Duveyrier
Création à l’Académie Impériale de musique,
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Paris, le 13 juin 1855
Version de concert en langue française
[durée 3h10 env.]

Direction musicale : Marco Guidarini
Hélène : Anna Kasyan
Ninetta : Sophie Fournier
Henri : Marcello Giordani
Guy de Montfort:  Davide Damiani
Jean Procida : Kihwan Sim
Thibault : Frédéric Diquero
Danieli : Gianluca Bocchino
Mainfroid : Aurelio Gabaldon
Robert:  Bernard Imbert
Le Sire de Béthune : Ziyan Atfeh
Le Comte de Vaudemont : Daniel Golossov

Orchestre Philharmonique de Nice
Choeur de l’Opéra de Nice

 

 

 

 

Concours  international  de  Bel  Canto  Vincenzo  Bellini  2014
(4ème édition)
Nouveau Théâtre de la Garenne Colombes
Les 30 et 31 octobre 2014, 20h
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Toutes les infos sur le site du Concours Vincenzo Bellini 2014

Les amateurs pourront aussi assister au récital d’Anna Kassian
au Théâtre de La Garenne Colombes, le 17 octobre 2014, 20h.

Théâtre de La Garenne
22, avenue de Verdun-1916
92250 La Garenne-Colombes
Tél. : 01 72 42 45 74 et 01 42 42 30 19 (DEJCS)

 

 

 

VIDEO : visionner notre vidéo exclusive ANNA KASSIAN
chante Imogène du Pirate de Bellini (l’air lui a
permis  de  décrocher  le  Grand  Prix  du  Concours
international  de  Bel  Canto  Vincenzo  Bellini)  

 

 

En mars 2015, Marco Guidarini dirigera une nouvelle production
du Voyage à Reims de Rossini avec les classes de chant et les
ressources  du  CNSPD  Paris  (orchestre  du  Conservatoire)…
Philharmonie de Paris, vendredi 13 mars 2015, 19h30. Dramma
giocoso en un acte, composé pour le Sacre de Charles X en
1825. Inspiré du roman Corine de Madame de Staël, Le Voyage à
Reims  se  déroule  dans  l’auberge  du  Lys  où  se  retrouvent
comtes, marquis et barons, tous impatients d’assister au Sacre
du Roi. C’est compter sans de nombreux avatars et imprévus.
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Festival  Musique  et  Mémoire
(haute  Saône)  :  3ème  week
end, les 30, 31 juillet, 1er,
2 et 3 août 2014.
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Festival Musique et Mémoire (Haute
Saône).  week  end  3,  les  30,  31
juillet, 1er, 2 et 3 août 2014. Le
Festival Musique et Mémoire poursuit
son exploration des formes et des
répertories  entre  Renaissance  et
Baroque avec cette acuité et cette
exigence  artistiques  jamais
atténuées…  En  témoigne  le  superbe
programme du dernier et 3ème week
end 2014, les 30, 31 juillet puis
1er, 2 et 3 août prochains en Haute-
Saône  (Franche  Comté).  Soit  6
nouveaux  concerts  incontournables
assurés par les instrumentistes et
chanteurs de l’ensemble Il Festino,
collectif  en  résidence  pour  ce
dernier  week  end.  Au  regard  des
échanges très nombreux et constants au XVIIème, l’ensemble Il
Festino grand invité du Festival Musique et Mémoire pour son
dernier week end interroge la place de l’art espagnol à la
Cour des Bourbons français : Louis XIII et Louis XIV furent
respectivement  mariés  à  Anne  d’Autriche  et  Marie-Thérèse
d’Autriche (la Maison des rois d’Espagne était la branche
ainée  des  Habsbourg).  La  présence  espagnole  à  la  cour  de
France fut de plus en plus évidente et les recueils musicaux
de cette époque témoignent du basculement opéré vers la langue
de Cervantès en détriment de celle de Dante. A travers ce
voyage  musical  Il  Festino  illustre  les  influences
Méditerranéennes et en particulier celle de l’Espagne, dans la
production artistique en France et en Europe au XVIIe siècle.
Fidèle à sa ligne artistique qui plonge dans les zones mêlées
des  esthétiques  en  formation,  le  festival  éclaire  ainsi
l’émergence  des  sensibilités,  le  flux  de  leur  croisement
fécond entre Italie, Espagne à la Cour de France au début du
XVIIè…
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détail des 6 concerts
Mercredi 30 juillet, 21h à LURE
Grand Salon de l’Hôtel de ville
Folies et Canaries. Manuel de Grange, guitare

Jeudi 31 juillet, 21h, Château-Lambert
Eglise de l’Assomption
José Marín, prêtre, chanteur, voleur, assassin…
Il Festino. Dagmar Saskova, soprano
Evocation de la figure romanesque et baroque du ténor espagnol
José Marin (1619-1699), compositeur et auteur en particulier
de sublimes mélodies (tonos) pour voix et guitare.

Vendredi 1er août, 21h, LURE
Eglise Saint-Blaise
L’art d’aimer, promenade dans l’Europe Galante
Il Festino. Cupidon ou Furie, deux visages de l’Amour ici
dévoilés à travers une sélection de pièces choisies signées
Monteverdi, Dowland, Purcell,Moulinié, Marin…

Samedi 2 août, 21h, CORRAVILLERS
Eglise Saint-Jean-Baptiste
L’air italien au temps de Louis XIII
Il Festino. Dagmar Saskova, soprano
Le timbre velouté irrésistible de la soprano Dagmar Saskova
qui a suivi l’enseignement exemplaire du Centre de musique
baroque de Versailles éclaire les airs édités par Ballard au
début du XVIIè.

Dimanche 3 août, dernière journée
11h : Chœur roman de Melisey
Coplas, trois siècles de musique espagnole.
17h : Eglise Notre-Dame de l’Assomption à Servance
L’air espagnol au temps de Louis XIII : airs extraits des
recueils édités par Pierre Ballard au XVIIème siècle dont
l’exceptionnel et méconnu : « Si sufro ti morena » de Gabriel



Bataille  à  4  parties.  Dans  ce  dernier  programme  de  sa
résidence en Haute Saône, Il Festino s’intéresse aussi aux
nombreux airs dans le style espagnol, alors très prisés par
les amateurs du début du XVIIème siècle en France…

+ d’infos sur le site du Festival Musique et Mémoire

Réservations au 03 84 49 33 46
et sur la billetterie en ligne

WEDO  West  Eastern  Diwan
Orchestra : concerts de l’été
2014
West-Eastern  Diwan  Orchestra.
Tournée 2014 : 3>24 août 2014.
C’est l’orchestre modèle composé
d’instrumentistes  israéliens  et
arabes  à  l’invitation  de  son
créateur,  le  chef  humaniste
engagé  Daniel  Barenboim.  Un
symbole  fort  en  ces  temps  de
guerre radicale qui fait tant d’innocentes victimes entre les
deux  armées,  entre  Israel  et  la  Palestine.  Evidemment  la
prochaine tournée de cet orchestre de la réconciliation est à
suivre,  d’autant  que  ses  dates  sont  toujours  fragiles  en
raison même du profil de ses musiciens et de la rareté des
pays aptes à les accueillir. Apprendre à connaître l’autre,
travailler  et  ressentir  ensemble…  quoi  de  mieux  pour
reconstruire  l’avenir  ?  Cette  année,  le  WEDO  réalise  une
résidence au Téâtre Colon de Buenos Aires (Argentine, du 3 au
13 août) avant de rejoindre l’Europe à Salzbourg, Berlin,
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Londres,  Lucerne… Outre le message philosophique, fraternel,
humaniste d’un orchestre pour la paix unique au monde, les
mélomanes pourront goûter cette année lors de la tournée du
WEDO 2014, des extraits de Tristan et Yseult de Wagner, les
concertos  pour  piano  de  Beethoven  (avec  Martha  Argerich,
argentine comme Daniel Barenboim) et de Mozart, sans omettre
Stravinsky (L’Histoire du soldat), et les français : Saint-
Saëns, Debussy (Prélude à l’après midi d’un faune) et Maurice
Ravel.  Deux  créations  contemporaines  sont  également  au
programme de la tournée de l’été 2014.  Plus d’infos sur le
site du WEDO (West-Eastern Diwan Orchestra). Daniel Barenboim,
direction.

 
 
 

Tournée du West-Eastern Diwan Orchestra 2014

Argentine, Buenos Aires, Théâtre Colon
3 août, concert d’ouverture
Beethoven : Concerto pour piano n°1 (Martha Argerich, piano)
Maurice Ravel : Rapsodie espagnole, Boléro

 

4, 6, 10, 12 août
Wagner : Tristan und Isolde
Prélude, Acte II, Lieberstod (version de concert)
Tristan: Peter Seiffert
Isolde: Waltraud Meier
Brangäne: Ekaterina Gubanova
Marke: René Pape

 

9 août
Stravinsky : L’histoire du soldat
Camille Saint-Saëns : Le carnaval des animaux
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Daniel Barenboim, Martha Argerich, Les Luthiers

11, 13 août
Théâtre Colon, Mozarteum
Mozart : ouverture des Noces de Figaro
Kareem Roustom : Ramal (création mondiale)
Ravel : Rapsodie espagnole, Boléro

 

 

 

17 août
Festival de Lucerne
Kareem Roustom : Ramal (création mondiale)
Ayal Adler : Resonating Sounds (création européenne)
Wagner : Acte II de Tristan und Isolde

18 août
Festival de Lucerne
Mozart : Concert pour piano n°27. Daniel Barenboim, piano
Ravel : Rhapsodie espagnole, Boléro
Programme repris à Berlin, Waldbühnenkonzert 2014, le 24 août

 

 

20 août
Londres, BBC Proms
Mozart : ouverture des Noces de Figaro
Kareem Roustom : Ramal (création mondiale)
Ayal Adler : Resonating Sounds (création européenne)
Ravel : Rapsodie espagnole, Boléro
concert retransmis sur BBC Radio 3

 



 

21 août
Festival de Salzbourg, Grosse festspielhaus
Kareem Roustom : Ramal (création mondiale)
Ayal Adler : Resonating Sounds (création européenne)
Ravel : Rapsodie espagnole, Boléro

 

 

4 avril 2015
Berlin, Philhamronie de Berlin
Staatsoper Berlin Festtage
Debussy : Prélude à l’après-midi d’un faune
Boulez : Dérive II
Berlioz : Symphonie Fantastique

 

Roberto Alagna chante Otello
à Orange, les 2,5 août 2014.
Orange, Chorégies 2014 : Roberto
Alagna  chante  Otello,  les  2,5
août  2014.  Le  rôle  d’Otello
demeure le plus grand défi pour
un  ténor  lyrique,  capable  de
puissance  comme  de  ciselure
dramatique.  Interprète  prêt  à
relever le défi en une prochaine
performance délicate à Orange au
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Théâtre Antique, Roberto Alagna chante Otello, les 2,5 août
2014. Avant celui de Jonas Kaufmann, confondant verdien et
avant sa prise de rôle sur scène, épatant et bouleversant dans
un album Verdi édité par Sony, l’Otello du ténor français
Roberto Alagna crée l’événement des Chorégies d’Orange 2014,
les 2 et 5 août 2014. Pour le maure de Venise, rongé par le
soupçon  et  manipulé  dans  sa  folie  destructrice  par  Iago,
Alagna  dont  l’évolution  de  la  voix  récente,  a  permis  de
conquérir une couleur nouvelle sombre, se dédie tout entier au
rôle le plus passionné du théâtre verdien : songez à la scène
ultime où le jaloux possédé assassine sa bien-aimée la trop
tendre Desdemona. La partition qui s’inscrit dans la dernière
manière  de  Verdi  –  orchestralement  contrastée,  audacieuse,
d’une  exceptionnelle  efficacité  dramatique  et  expressive,
profite de la collaboration du compositeur avec Boito : les
deux créateurs revisitent avec une rare intelligence le drama
shakespearien dont il font un huit clos romantique, sombre,
crépusculaire où les instruments brillent de couleurs fauves
et  de  climats  mystérieux  énigmatiques  d’une  irrésistible
puissance poétique. Après Faust (Gounod), Calaf (Turandot),
cet  Otello  nouveau  est  pour  Alagna  un  défi  à  suivre
absolument.  Alagna  fera  t  il  aussi  bien  que  son  confrère
l’excellent et si troublant Jonas Kaufmann ? Réponses les 2
puis 5 août 2014.

Aux côtés de Roberto Alagna dans le rôle-titre : Inva Mula
(Desdemona), Seng-Hyoun Ko (Iago), Florian Laconi (Cassio) …
Philharmonique de Radio France. Myung-Whun Chung, direction. 
Nadine Duffaut, mise en scène.

Verdi : Otello. Orange, Chorégies (Théâtre antique). Les 2 et
5 août 2014. Diffusion sur France 2, le 5 août 2014 à 21h50.

Lire notre présentation des Chorégies d’Orange 2014.
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Cavalli : Elena, 1659
Cavalli:Elena. Sablé, le 27 août. Angers
Nantes  Opéra  :  2>16  novembre  2014.
Renaissance  de  Cavalli.  A  propos  de
l’opéra  Elena  (1659).  Peu  à  peu
Francesco Cavalli reprend la place qui
lui est propre, la première parmi les
plus  grands  compositeurs  d’opéras
italiens au XVIIè, après la mort de son
maître Claudio Monteverdi en 1643. De
fait, la notoriété du musicien est assez
importante  alors  pour  qu’en  1660,
Mazarin  lui  demande  de  composer  un
nouvel opéra (Ercole Amante, Hercule Amant) pour célébrer les
noces du jeune Louis XIV avec l’infante Marie-Thérèse.
Auparavant,  Cavalli  mène  une  carrière  exceptionnellement
féconde en Italie, en particulier à Venise où il écrit près de
10 ouvrages lyriques avec le librettiste Giovanni Faustini. A
leur actif, La Calisto se distingue nettement comme un chef
d’oeuvre  absolu,  associant  comique  bouffon,  sentimental
languissant, tragédie et comédie. Cette liberté de ton, cette
richesse  des  registres  poétiques  restent  emblématiques  de
l’opéra vénitien baroque. D’autant plus envoûtant que depuis
1637, Venise a inauguré le premier opéra publique où le tout
venant peut assister à une représentation (jusque là réservée
aux célébrations dynastiques et princières dans le cénacle
privé des rois et des têtes couronnées), s’il s’acquitte d’un
billet d’entrée.
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Peintre actif dans la première moitié du XVIIème, Bernardo
Strozzi marque la permanence de l’école vénitienne de peinture
après l’âge d’or des Titien, Véronèse, Tintoret. Mort en 1644,
il  est  contemporain  de  Monteverdi  dont  il  a  laissé  un
somptueux  portrait.  Sa  joueuse  de  viole,  aux  seins  nus,
rappelle la figure de la cantatrice créatrice du rôle d’Elena
de Cavalli en 1659, elle aussi fine musicienne et courtisane…
 La fille de Strozzi, Barbara, exceptionnelle musicienne et
compositrice fut par ailleurs élève de Francesco Cavalli à
Venise… 

Quand  Faustini  meurt  en  1651,  il  laisse  nombre  de  noyaux
littéraires, prêts à être développés et mis en musique. Parmi
eux, le livret d’Elena que complète et réécrit Nicolo Minato
en 1659. Cavalli compose très vite ensuite la partition : la
création au San Cassiano de Venise, le 26 décembre 1659 ne
suscite pas le succès escompté. La Marciana de Venise possède
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une copie commandée à la fin de sa vie par Cavalli, à partir
de  la  partition  de  la  création  en  1659  (probablement
transcrite par l’épouse de Cavalli). Le livret quant à lui
existe toujours, car comme c’est l’usage alors, il a été pour
la création de l’ouvrage édité pour être distribué pendant la
représentation.  Autour  du  rapt  d’Hélène  par  Thésée,  des
avances  finalement  victorieuses  de  Ménélas  (déguisée  en
Amazone pour l’approcher) auprès d’Hélène, le livret multiplie
les quiproquos, affectionne les intrigues secondaires grâce
aux nombreux personnages de second plan, lesquels revêtent une
présence douée de profondeur et de justesse, souvent frappé
par  le  bon  sens  (Irus),  d’ambition  sincère  (Arginda,  la
confidente et suivante d’Hélène qui aurait tant aimée être
enlevée, preuve qu’un homme la convoitait…), ou tragiques et
languissants tels Hippolyte (la fiancée abandonnée par Thésée)
ou  Ménesthée,  le  soupirant  malheureux  d’Hélène…  auxquels
Cavalli dédie de superbes lamenti.

 

 

Un opéra cavallien ressuscité
: Elena, 1659
Nouvelle texture instrumentale

 



L’écriture de Cavalli évolue à
la fin des années 1650 : plus
riche  harmoniquement,
formellement  flamboyante
(cumulant  solos,  duos,  trios,
quatuors  et  même  sextuor  à  la
fin  de  l’ouvrage  !  ;  avec
d’innombrables  intermèdes
musicaux  d’un  nouveau  lustre
instrumental  :  sinfonie,
ritornelli…)  :  on  pensait  Cavalli  abonné  jusque  là  à  une
écriture ascétique, intimiste, épurée (jusqu’à Ercole amante
où bénéficiant de moyens plus importants, son écriture se
déploie  avec  richesse  et  raffinement,  réussissant  en
particulier une écriture à 5 et 6 voix instrumentales et des
chœurs  à  6  voix  !)  ;  ici,  dans  Elena,  le  vénitien  sait
renouveler son style en particulier dans les airs accompagnés
par  2  voire  3  instruments  …  une  telle  sensibilité
instrumentale qui étoffe la texture musicale devance l’école
Napolitaine. D’autant que la partition diversifie rythmes et
climats, majoritairement comique, il s’y détache par exemple
des cellules de bergamasque, danse populaire d’essence comique
et délirante.

 

 

Elena, scandaleuse courtisane…
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Contrairement à La Calisto par exemple,
Elena favorise l’éclat des voix aiguës
(Ménélas  est  chanté  par  un  castrat  –
Giovanni  Cappello,  ce  qui  renforce
l’impact du personnage quand travesti en
Amazone il devient Elisa… dans ses duos
avec  la  soprano  Elena,  c’est  lui  qui
avait la partie la plus aiguë. Proche de
la  tessiture  de  Nerone  dans  Le
Couronnement  de  Poppée  de  Monteverdi,
Menelas confirme cette coloration vocale
: il monte même plus haut encore que
Nerone.  Elena  avant  les  opéras  napolitains  témoigne  de
l’engouement irrépressible pour les castrats. Dans le rôle-
titre,  l’impresario  et  le  directeur  du  théâtre  n’ont  pas
hésité à choisir un soprano grave Lucietta Gamba, autrement
plus  célèbre  comme…  courtisane  scandaleuse.  un  parfum
d’érotisme pimenté agrémentait ainsi la création de 1659 : une
prostituée magnifique dans le rôle de la plus belle femme du
monde : quoi de plus cohérent pour les vénitiens du XVIIè ? Et
pour corser le tout, le désir impérieux règne sur les coeurs
sans partage : tous les caractères sont animés, portés par le
sentiment impérieux de l’ivresse et de l’abandon. Même Ménélas
fardé en femme (Elisa) suscite le désir de deux hommes :
Pirithöus et le roi Tyndare. L’illusion, le travestissement
croîssent d’autant mieux dans le ville du carnaval et des
masques. Avec ce parfum homosexuel propre à Venise : Ménélas
efféminé  suscite  les  convoitises,  comme  dans  La  Calisto,
Jupiter  excité  se  change  en  Diane  pour  séduire  la  nymphe
Calisto, le véritable objet de son désir…

Dramma per musica, Elena demeure surtout un opéra théâtral où
le jeu des comédiens et des acteurs sert le texte et les
situations  dramatiques  avant  les  voix  et  le  chant  des
instruments. Prima le parole dopo la musica… D’abord le texte
ensuite la musique. Le regard sans illusion par contre sur le
cœur humain et ses contradictions, l’organisation du drame
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autour de l’inconstance des sentiments, la cruauté de l’amour,
l’ivresse ensorcelante du désir qui dilue l’identité profonde
des  êtres  composent  l’un  des  théâtres  lyriques  les  plus
violents, les plus érotiques (dans le sillon du Couronnement
de Poppée de Monteverdi), les plus cyniquement drôles (où fait
frappant  les  seconds  rôles  expriment  une  profondeur
insoupçonnée). La résurrection d’Elena de Cavalli est l’un des
faits  marquants  de  la  recherche  musicologique  dédiée  au
baroque depuis ces 10 dernières années.

Illustrations : Au XVIIème siècle, Venise prend le leadership
artistique et culturel en Italie. Après avoir marqué le XVIème
par  une  école  de  peinture  inégalée  (Tintoret,  Titien,
Véronèse)… , la Cité invente le divertissement musical baroque
: l’opéra, superbement illustré par Monteverdi puis Cavalli…
Au XVIIème, soit à l’époque de Cavalli, Bernardo Strozzi et
Domenico  Feti  règnent  indiscutablement  sur  la  peinture
vénitienne… Illustration : Domenico Feti : La Melancolia, la
Mélancolie.

agenda, dvd

Elena sort de l’oubli. Une nouvelle production a
été présenté à Aix en juillet 2013, elle vient de
paraître  en  dvd  (lire  notre  critique  complète
d’ELENA de Cavalli, 2 dvd Ricercar). Le spectacle
tourne encore à l’été 2014 : il tient l’affiche
du prochain festival de Sablé dans la Sarthe, ne
manquez mercredi 27 août 2014, la reprise de la
production d’Elena par Alarcon, dans le cadre du
festival baroque de Sablé (L’Entracte, Sablé sur Sarthe à
20h30). La production fait ensuite escale à Angers Nantes
Opéra,  pour  6  dates,  du  2  au  16  novembre  2014  (Monica
Pustilnik, direction). Après Angers Nantes Opéra, Elena de
Cavalli fait l’affiche de l’Opéra de Rennes, les 23,25 et 27
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novembre 2014 (Leonardo Garcia Alarcon, direction)

Bruno  Procopio  et  Le  Sans
Pareil à Valloire (Savoie)
Festival  Valloire  baroque.  Bruno
Procopio, Le Sans Pareil, les 28
et 29 juillet 2014. La fabuleuse
église  de  Valloire  en  Savoie
(Notre  Dame  de  l’Assomption
décorée de 1630 à 1682) témoigne
en Maurienne de l’essor du baroque
propre  au  premier  XVIIè  :  un
délire de bois sculpté et peint,
d’anges  souriant  et  enchanteurs,
de retables en or témoignant d’une ferveur exceptionnelle. Les
28 et surtout 29 juillet, le claveciniste et chef d’orchestre
franco  brésilien  Bruno  Procopio  apportent  la  rythmique
exaltante  du  Portugal  et  du  Brésil  en  abordant  plusieurs
compositeurs des deux pays, des deux rives de l’Atlantique.
Défenseur  depuis  ses  débuts  de  l’écriture  mozartienne  et
prérossinienne  de  Marcos  Portugal  dont  il  a  récemment
enregistré  la  Missa  Grande,  Bruno  Procopio  présente  au
festival  de  Valloire  une  collection  de  pièces  du  XVIIIè
signées  Marcos  Portugal  et  João  Rodrigues  Esteves.  Le
Magnificat de Esteves révèle une parfaite maîtrise du style
italien et une grande affinité stylistique avec le compositeur
romain Ottavio Pitoni.
Marcos Portugal est le plus important compositeur du Portugal
et du Nouveau Monde aux XVIIIème et XIXème siècles. Premier
compositeur de la cour de Lisbonne, il suit le roi Don João VI
à Rio de Janeiro. Après le retour de la famille royale en
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1821, il devient le premier compositeur du Brésil naissant
avec plus de 150 œuvres sacrées composées pour la Cathédrale
de Rio et pas moins de 40 opéras (dont l’excellent L’oro no
compra amore récemment ressuscité par Bruno Procopio à l’Opéra
de Rio, décembre 2012).
La deuxième partie du programme est un voyage au cœur de la
Cathédrale de Rio de Janeiro à la fin du XVIIIème  siècle, où
José  Maurício  Nunes  Garcia,  le  plus  important  compositeur
brésilien  de  l’époque  coloniale,  dirigeait  la  musique  de
l’entourage du vice‐roi. Tout au long du XVIIIème siècle, les
échanges  entre  Lisbonne  et  le  Brésil,  sa  plus  importante
colonie, ne se sont pas résumés à l’importation de richesses
minières et de marchandises: le domaine culturel et l’intense
activité artistique et musicale apportent leur contribution à
des  échanges  de  plus  en  plus  intenses  des  deux  côtés  de
l’Atlantique.

 

 

Le Sans Pareil – Les musiciens navigateurs

 

Sur les chemins immémoriaux qui
alimentent  et  resserrent  les
liens ancestraux entre l’Europe
et  le  Nouveau  Monde,  émergent
quelques  figures  de  proue.  Se
souvient-on qu’en 1394 naissait
d’une  famille  princière  du

Portugal, l’Infant Dom Henrique, celui que l’on surnommera à
vingt ans Henri le Navigateur ? C’est ainsi que s’ouvre l’âge
d’or de l’empire colonial portugais, qui voit Vasco de Gama
doubler le Cap de Bonne-Espérance et atteindre l’Inde, puis
Pedro Alvarez Cabral accoster en 1500 sur une plage du futur …
Brésil. Mais Henri le Navigateur n’aura pas vu ces découvertes
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de  son  vivant.  Six  cents  ans  plus  tard,  en  1994,  Bruno
Procopio, jeune claveciniste brésilien, arrive en France pour
y perfectionner son apprentissage instrumental (auprès entre
autres de Christophe Rousset). Sa jeunesse a été baignée de ce
répertoire très particulier que l’on appelle musique coloniale
brésilienne.  Le  terme  colonial  n’implique  pas  une  forme
artistique imposée par l’occupant portugais, qui ne serait
qu’un pittoresque reflet des canons européens.
Une fois passée la frénésie initiale d’appropriation de l’or
et des bois précieux, vint en effet le temps des échanges
culturels.  Le  foisonnement  de  l’architecture  baroque
portugaise dans les églises du Minas Gerais en témoigne. Et la
musique ne fut pas en reste, avec l’émergence au XVIIIème
siècle d’une musique sacrée, singulière, elle-même héritière
des  maîtres  de  Lisbonne.  C’est  pour  témoigner  de  cette
richesse musicale que Bruno Procopio fonde dès 2004, avec le
soutien de musicologues brésiliens, les « Solistes du Palais
Royal ». Outre sa relation privilégiée avec le style colonial,
l’ensemble parcourt aussi bien la musique européenne, et plus
particulièrement les compositeurs qui ont contribué, grâce aux
échanges  avec  le  Nouveau  Monde,  à  la  pluralité  et  au
raffinement musical de la cour du Portugal. Aujourd’hui, le
Sans-Pareil, ce Vaisseau amiral rêvé par Louis XV et qui ne
vit jamais le jour, se réincarne. Une caravelle musicienne
détache ses amarres du Palais-Royal pour prendre le large. En
hommage lointain à Dom Henrique, les Musiciens Navigateurs,
emmenés par Bruno Procopio, partent à la rencontre du Brésil.
Ils emmènent à bord les talents cumulés d’une longue pratique
musicale, et sont avides de découvertes à venir de l’autre
côté de l’Océan.

 

Baroques, de Lisbonne à Rio de Janeiro
Bruno Procopio,
les musiciens navigateurs du Sans Pareil
œuvres de Marcos Portugal, Esteves, Nunes Garcia…



Lundi 28 juillet 2014, 15h
Espace Culturel Le Savoie à Saint-Michel-de-Maurienne

Mardi 29 juillet 2014, 21h
Eglise de Valloire

Réservations +33 (0)7 89 55 12 76
Renseignements Office du Tourisme de Valloire +33(0)4 79 59 03
96 ou info@valloire.net
contact@festivalvalloirebaroque.com
Consulter aussi le site du festival de valloire (Savoie)

Programme
João Rodrigues Esteves (vers 1700 – 1751 Lisbonne)
Magnificat

José Gomes Veloso (Portugal 18ème siècle)
Iste Sanctus

Marcos Portugal (1762 Lisbonne – 1830 Rio de Janeiro)
Missa Grande (Extraits)
Kyrie I – Christe – Kyrie II
Gloria
Laudamus te
Qui sedes ad dexteram Patris
Cum Sancto Spiritu
Credo
Sanctus – Hosanna
Benedictus – Hosanna

José Maurício Nunes Garcia (1767 – 1830 Rio de Janeiro)
Requiem « Missa dos Defuntos » (1809)
Magnificat « Cântico de Nossa Senhora para às Vésperas de São
José » (1810)

Musique populaire brésilienne pour chœur à 4 voix
Muié Rendêra (domaine populaire)
Tristeza pé no Chão (Mamão)
Rosa Amarela (Villa-Lobos)
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Le Sans Pareil
Bruno Procopio, orgue et direction
Françoise Masset, soprano
Jean-Christophe Clair, contre ténor
David Lefort, ténor
Sidney Fierro, baryton basse

 
 
 
 

3 raisons de ne pas manquer
ce concert :
 

– Le sujet et l’enjeu de ce programme d’emblée passionnant :
mettre en miroir les meilleures compositeurs du Portugal au
18ème siècle et leur confrère brésilien, l’immense (et trop
peu connu) Nunes Garcia.

–  La  musique  portugaise  est  très  proche  de  la  musique
polyphonique  italienne  de  la  même  période,  néanmoins  la
musique de Garcia écrite à Rio est originale et personnelle ;
certes, le compositeur s’inspirait de la musique européenne
qui arrivait au Brésil, mais il fait une musique bien plus
concise, en ce qui concerne la rhétorique : phrases courtes et
bien ciselées,  une seule exposition du texte liturgique pour
aller au cœur des fidèles, moins de rigueur sur la tradition
harmonique  pour  créer  une  musique  colorée  qui  surprend  à
chaque  instant.   Il  s’agi  donc  de  révéler  l’écriture  si
exaltante et profonde de Nunes Garcia

– Le profil artistique de Bruno Procopio, chef d’orchestre et
claveciniste : musicien virtuose, doué d’une intelligibilité



musicale rare, Bruno Procopio a montré sa passion pour le
répertoire musical portugais et brésilien. Ses disques Marcos
Portugal  et  plus  récents,  dédiés  à  Rameau,  affirme  le
tempérament  d’un  interprète  mûr,  capable  de  conduire  les
grands effectifs tout en éclairant la gravité individuelle et
la  poésie  intérieure  des  partitions  choisies.  Programme
incontournable.

 

 

Salzbourg  :  Charlotte
Salomon, opéra de Marc-André
Dalbavie (création 2014)
Salzbourg. Dalbavie: Charlotte Salomon,
création.  28  juillet>14  août  2014.
Evénement  à  Salzbourg  2014  dans  la
catégorie  création  mondiale  :  Marc-
André Dalbavie met en musique un opéra
inspiré de la vie tragique d’une jeune
femme  artiste  juive,  artiste  martyr,
originaire de Berlin et qui dénoncée,
s’éteint  pendant  la  guerre  en
déportation.  Née  en  1917,  Charlotte
Salomon  est  morte  à  l’âge  de  26  ans  :  victime  innocente
sacrifiée sur l’autel de l’horreur absolue, Charlotte reste
une figure bouleversante que son œuvre picturale et graphique
(produite en très peu de temps) fixe dans l’imaginaire. L’art
ici,  acte  de  résistance  et  cri  tendu  contre  l’ignorance
rétablit la place et la dignité qui ont été bafouées. Son
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style  à  la  fois  onirique,  naïf,  réaliste  et  symbolique
réenchante  le  temps  d’une  existence  écourtée,  déchirée,
anéantie.  Le  sujet  a  légitimement  inspiré  le  compositeur
français  Marc  André  Dalbavie  qui  dirige  à  Salzbourg  la
création de l’opéra que le Festival lui a commandé. Révélation
de la partition ce 28 juillet 2014 au Manège du rocher. Le
compositeur  a  déjà  traité  la  forme  lyrique  à  travers  un
précédent ouvrage qui éclaire le dernier Gesualdo, celui qui
est le plus sombre et le plus solitaire (Gesualdo, 2010). Le
travail de Dalbavie accorde lisibilité du texte et parure
éloquente  et  transparente  d’un  orchestre  dont  le  langage
demeure accessible, c’est à dire totalement audible. Né en
1961, héritier de l’école spectrale (Grisey et Murail sont ses
principales  sources  d’inspiration),  Marc  André  Dalbavie
rétablit dans la brume spectrale, la ligne concrète du verbe
grâce au chant : une alliance propice à un choc musical à
Salzbourg cet été ?
La vraie Charlotte Salomon, née berlinoise
en 1917, est morte déportée à Auschwitz en
1943. Son père médecin arrêté par les nazis
connut le même sort en déportation dès 1936.
La jeune étudiante inquiétée à cause de ses
origines juives se réfugie dans le Sud de la
France, après la nuit de Cristal (9 novembre
1938). Elle y retrouve ses grands parents :
en 1940, la jeune femme dont la grand mère
s’était  suicidée,  est  internée  avec  son
grand père dans le camps de Gurs, puis libérée. Marquée par
ses épreuves et la barbarie ambiante, Charlotte résiste en
créant ses propres œuvres comme plasticienne et peintre. de
1940 à 1942, l’artiste questionne le sens de la vie et sa
propre expérience à travers un cycle de création intitulé
« Leben ? Oder Theater ? » soit une centaine de gouaches
conçues à partir des couleurs primaires : rouge, bleu, jaune.
Textes  autographes,  musique,  sujets  empruntés  à  sa  vie
détruite et éprouvante, au souvenir de sa famille assassinée,
le corpus est l’un de plus puissant et original suscité par
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l’horreur  nazie.  En  1943,  Charlotte  Salomon  qui  vient
d’épouser  Alexander  Nagler  dont  elle  était  enceinte,  est
dénoncée et déportée de Bobigny à Auschwitz où elle s’éteint
rapidement.  La  totalité  des  gouaches  autobiographiques  de
Charlotte  Salomon  est  aujourd’hui  conservée  au  Musée  juif
d’Amsterdam.

Salzbourg, Festival. Manège au rocher
création mondiale
5 dates
28 juillet puis 2, 7, 10, 14 août 2014
Marc-André Dalbavie : Charlotte Salomon
Opéra en 2 actes. Livret de Barbara Honigmann
d’après  Leben?  oder  Theater?  de  Charlotte

Salomon

Mise en scène : Luc Bondy (en mémoire de Gérard Mortier)
Marc-André Dalbavie, direction

Johanna Wokalek, Charlotte Salomon
Marianne Crebassa, Charlotte Kann
Jean-Sébastien Bou, Doktor Kann, ein Arzt
Géraldine Chauvet, Franziska Kann / Eine Frau
Anaïk Morel, Paulinka Bimbam
Frédéric Antoun, Amadeus Daberlohn, ein Gesangspädagoge
Vincent Le Texier, Herr Knarre / Lageroberst
Cornelia Kallisch, Frau Knarre
Michal  Partyka,  Professor  Klingklang  /  Ein  Kunststudent  /
Dritter Nazi / Ein Polizist
Eric  Huchet,  Der  Papst  /  Der  Propagandaminister  /  Der
Kunstprofessor / Erster Nazi / Ein Mann / Zweiter Emigrant
Annika Schlicht*, Eine Kunststudentin aus Tirol
Wolfgang Resch*, Zweiter Nazi
Mozarteumorchester Salzburg

Illustrations : autoportrait de Charlotte Salomon (DR). opéra
de Dalbavie créé à Salzbourg le 28 juillet 2014 © R.Walz
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